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LA SOCIÉTÉ OK PUBLICITÉ,"RELIGION ET PATRIE"LOUIS LISSIER, Rédacteur

son article par la conclusion sui- 
vante :

Des avocats éminents ont derniè
rement affirmé que le statut féodal 
d’Edouard III ne s’appliquait môme 
pas à l’Irlande et à l’Ecosse, mais 
seulement au royaume d’Angleter
re ainsi qu’aux vassaux et »\ leurs 
descendants pour lesquels il a été 
fait, et môme ces derniers ne sont 
dus soumis à celte législation ar
bitraire quand ils traversent les 
mers. Si cette opinion est juste, 
ajoate-t il, il est bien malheureux 
qu’elle ne se soit pas fait jour 
quand il s’est agi de décider du 
sort des victimes de l’insurrection 
de 1837. En tout cas, il n’est pas 
possible, cette opinion étant recon
nue juste, qu’on applique aux Ter
ritoires du Nord Ouest et aux Sau
vages qui y vivent' dans un esprit 
de vengeance, une législation qui 
n’a pas été faite pour eux.

LES FAITS DU JOURlarmes de crocodileLE CANADA ARGYLE HOUSEMadame Nilsson a été décorée 
des ordres de la Russie et du Da
nemark.

Sous ce titre, le Post de Montréal, 
dont nous avons déjà eu occasion 
de signaler l’esprit de justice et 
l’impartialité relativement aux 
guerres de races devenues malheu
reusement trop fréquen'es dans 
notre pays, .vient de publier les 
lignes suivantes :

Ottawa et Hull, 17 Octobre 188$ D. CARDXTER <& CIR,
On dit que M. V. W. Lame, no

taire, sera nommé réviseur des 
listes électorales pour Québec 
Centre.

l'élection d’antigonisH Salles d’Expoaition d’articles de modes et de 
manteaux maintenant ouvertes pour la saison

Chapeaux et Toques garnis, Fleurs, Plumes, Ornements etc., 
Manteaux, Dolmans, Imperméables, Vestes, vendus 

tous à meilleur marché que partout ailleurs.

Le parti libéral a décidément du 
guignon Baltu successivement à 
Cardwell, Durham-Est, Ont., Jo
sette, Qué., dans l’espace d’une 
couple de mois, il vient encore de 
perdre Antigomsh,Nouvelle Ecosse, 
.où l’honorable John S. D. Thomp
son, le nouveau ministre de la 
Justice, a été élu hier par une ma
jorité d’au-delà 200 voix.

La victoire d’hier a, sous les 
circonstances où elle s’est produite, 
une signification plus qu’ordinaire ; 
elle comport : entr'autres choses un 
démenti sanglant de tout ce que 
la presse et les hommes de l’oppo
sition ont publié et dit au sujet 
de la soi-disant réaction qui s’opé
rerait à l’heure actuelle dans le 
pays.

M. Thompson en briguant les 
suffrages des électeurs d’Antigo- 
nish, n’a pas eu 
à rassembler en rangs com
pacts les conservateurs ; il lui a 
fallu encore rallier à sa cause une 
majorité adverse de 333 voix qui 
élisait M. Mclsaac, un candidat 
libéral, en 1883 ; il lui a fallu en 
outre vaincre un ancien conserva 
leur, M. le Dr McIntosh, qui se 
présentait a titre d’indépendant, 
mais était soutenu par tout le parti 
libéral de la Nouvelle-Ecosse, au
quel sa défaite a coûlé bien des 
pas et démarches et encore plus 
d’argent.

Aussi, en présence de ces faits, 
l'opposition va avoir rudement de 
la difficulté à faire croire à ses 
fidèles qu’elle ne vient pas de subir 
un aplatissement magistral à Anti
gomsh. 11 n’y a pas même, en effet, 
matière à victoire morale dans ce 

.qui vient de lui arriver là-bas.

“ Le World de Toronto, dit-il, se 
réjouit de ce que le Star, de Mont
réal, s’efforce de faire “ une bonne 
oeuvre, en jetant de l’huile sur les 
eaux troublées par les Anglophobes 
et les Francophobes” ,et il exprime 
l’opinion que la querelle qui s’est 
élevée entre certaines factions est 
“ extrêmement regrettable.” Le 
World oublie évidemment que le 
conduite du S.ar est semblable à 
celle d’un homme qui, après avoir 
brûlé la maison de son voisin ou 
lui avoir cassé les jambes,“ regrette 
qu’il y ail entre eux une différence 
d’opinion ou un sentiment de 
haine” Les regrels de ce journal 
arrivent trop tard pour que fou 
puisse croire à leur sincérité. L 
World ferait bien de serappeler que 
les difficultés entre les deux races 
s’il en existe [caries rapports à ce 
sujet sont exagérés), n’ont pas été 
causées par les Français, mais par 
les écrits mal fondés d’une presse 
irresponsable, mal informée, mal 
conduite, et encouragée peut-être 
par une poignée de fanatiques du 
cabbie de ceux qui ont fait une 
‘•démonstration" au directeur du 
Toronto News."

On annonce la mort de M. H. W. 
Shaw, plus connu sous le nom de 
Josh Billings, un des humourists les 
plus fameux desEtats-Unis. ----- : On peut se procurer îles :------

Marchandises Sèches à Ejh Marché
ET DIT DERNIER GOUT, chez D. GARDNER & Cie.

M. l’abbé Leclerc, curé d’Oka, 
est parti ce matin pour l'Europe. Il 
se rendra à Rome où il s’occupera 
des travaux de construction du 
séminaire canadien. De Belles ETOFFES A ROBE,

A ÎO, 12 et 15 ots. la Verge
ON DEMANDE

Immédiatement 20 filles au bureau du 
magasin de chiffons de la cité"d’Ottawa, 
No. 257 rue Cumberland.

Pour les derniers sept jours, le 
nombre des faillites a été comme 
suit : aux Etats-Unis, 139 ; au Ca
nada, 27 ; total 186. La semaine 
dernière il yen avait eu 207 et 196 
la semaine précédente.

Den Etoffes de même nature, mais de meilleur qualité à 20 
et 25 cents la verge. Flanelles Rouges tout laine, 12£ 
cents la verge. Flanelles Grises, 25 et 30 cts la verge.

Alex. Dards, 
Gérant.

AVIS
VENTES EZTR&ORBI1TJUHSS da SR AFSUne assemblée générale spéciale de la 

Société de Golonisati n du Lac Téiniska- 
ming aura lieu au collège St Josej.li mer
credi, le 21 courant, à 8 hrs. p. ni jiréci-

Et d’imitations de Veau Marin faites à moins de moitié prix. 
Bas de laine pour femmes, 25 cents la paire seulement. 
Demi-bas pour hommes, 25 cents ln paire. Couvertes 

Blanches tout laine, $2.75, $3.60 et $4.00 la paire.

Hugh lilaney, un marchand de 
vins irlandais,qui vient de mourir 
à l’âge 95 ans, était fier de porter le 
même paletot depuis 60 ans.

Eu voilà un qui se fichait joli
ment de la mode.

Par ordreseulement, j. L. Olivier, 
Secrétaire,

Ottawa, 15 0ct. 1885.

D. Gardner et Oie. se glorifient de donner plus que 
partout ailleurs en Canada en retour de l’argent qu'on leur 
paie. Nous importons directement d'Angleterre, de France 
et des Etats-Unis toutes nos Marchandises et nos clients en 

ont le bénéfice.

THEAT&r ROYAL
Il y a actuellement 150 hommes 

employés aux travaux de terrasse
ment sur le chemin de fer Mont
réal & Sorel. M. Roberge, l’un des 
entrepreneurs, croit que les trains 
commenceront à circuler réguliè
rement vers le 15 novembre pro
chain.

Locataire et Direct. J. H. ttlLUtOUK 
Gérant,MŒURS CANADIENNES L. HOWARD

SEMAINE COMMENÇANT
LE 19 OCTOBRE 1885,

On jouera le grand Mélodrame

Tapisseries, tapis 35, 45 et 60c. la verge ; 
Tapis de Bruxelles, $1 et $1.20 la verge; 

Tapis de laine de Hemp et Union, etc.

M. Bender vient de publier dans 
le Evening Transcript de Boston une 
fort intéressante étude de mœurs 
canadiennes, dont voie* un frag
ment:

“ Personne ne peut se mêler à la 
société canadienne française, soit 
dans les cercles où s’est perpétuée 
l’élégance de l’ancien régime, soit 
parmi la population rurale, sans 
être frappé du fond de gaieté qu’el
le a reçu comme héritage du Gau
lois son ancêtre. Chez les cana- 
diens-français la jovialité est l’un 
des principaux traits caractéristi
ques, et leur a grandement aidé à 
supporter les fatigues, les rigueurs 
et les misères des premiers temps 
de la Nouvelle-Frauce Ce tempé
rament heureux se traduit en toute 
occasion, que les choses piêtent au 
rire ou à la préoccupation. On ne 
saurait lui attribuer trop d’influence 
sur le flm et le poli caractéristique 
de peurs manières, de même que 

l’adoucissement de leurs 
Ils ont prouvé qu’ils 

étaient les ûls de la vraie France, 
dans des circonstances qui auraient 
singulièrement mis à l’epreuvj le 
courage de leurs frères d’au-delà 
l’Atlantique. Toujours ils ont mar
ché dans l’hist .ire, d’un cœur 
léger, soit qu’ils fissent la 
chasse Jdans les solitudes, qu’ils 
lissent la guerre à l'Anglais ou 

sauvage, ou qu’ils fussent 
engagés dans les plus durs labeurs.

Dans leurs expéditions, comme 
“ voyageurs,” sur les grands lacs 
et les grandes rivières, au milieu 
des rapides et sous des ouragans 
violents comme ceux des mers, le 
fond de gaieté qu’il y a chez eux 
les a encouragés et soutenus. Au 
foyer, dans les plus tranquilles 
villages, le fond de leur caractère 
se traduit en amusements de toutes 
sortes, qui brisent; la monotomie 
des longues nuits U hiver et ajou 
lent encore au charme de l’été. Les 
pique-niques aux bards de que'que 
cataracte pittoresque, la cueillette 
des fruits d’automne, “ les sucres” 
en hiver, les corvées volontaires, 
l’érection de bâtiment-, le déboi
sement des “ terres neuves,” les 
épluchettes de blé-d’inde, etc., tout 
prête à la manifestation de leurs 
gais sentiments. Le travail devient 
léger, etjl’aide mutuel qu’ils se don
nent ainsi détermine entre eux 
l'expansion d’une amitié veritable, 
source de joie et de bonheur.

LE MONDE! D. GARDNER <& Oie.,
Enlr’autres mise-en-scène à sensation, 

on représentera une

Explosion à bord d’un bateau 
â vapeur, un sauvetage 

sur une épave,
Bt d’autres péripéties U rribles du sinistre. 

Tous les décors seront nouveaux et 
d’une réalité saisissante.

’*La dernière conversion au catho 
licisme, dans l’aristocratie anglaise, 
est celle du duc de Castle, qui l’a 
solennellement annoncée en attei
gnant dernièrement sa majorité.

Le nouveau converti jouit d’une 
grande influence, et ses revenus at
teignent $200,000 par année.

PblJittES U’AUTRUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintes

DANS LES

Dernières Couleurs et Coûts ,Prix ordinaire* - - 20 et I5ele 
Sieges reserves . - SO et 30ets DH LA SAISOX

En Un Jour Après l'Ordre Donné 

ORBPH REMIS /L BIEUI'
SÉANCES DE VAPRES-fflIDI,Le correspondant du Standard à 

Berlin dit : On confirme la nou
velle que l’Allemagne renoncera à 
ses prétentions sur l’île de Yap et 
les lies avoisinantes si le droit de 
liberté du commerce et de naviga
tion dans les eaux des Carolines 
lui est accordé.

LB VIBU
Jeudi et Samedi, â 2 heures

ADMISSION : 1S et 19 et*.
UNE DÉCOUVERTE DU“GLOBE” utelll

TEINTURIER PARISIENPETITE VEROLE!Le Globe vient de faire une dé 
couverte qui va bien surprendre 
les officiers de douane des Etats- 
Unis. Ii annonce, en effet, et la 
chose est exacte, que notre tarif de 
1879 renferme une provision pour 
admettre en franchise certains ar 
tides importés des Etats-Unis, 
paurvu que les Américains accor
dent le même privilège aux mêmes 
articles leur arrivant de notre pays.

Or, parmi les articles exempts de 
droit chez nos voisins, le Globe cite 
le charbon. Le tarif américain de 
18S3, dit il, admet en franchise le 
charbin aux Etats-Unis, et notre 
goiivernemenl, en négligeant de 
faire disparaitre l’impôt sur le 
charbon américain, se rend coupa 
ble d’une violation de tarif.

Celte décou verte va causer beau 
de surprise aux américains, qui sont 
certes loin de soupçonner qu’il n'y 
a aucun impôt sur le charbon ini 
porté dans leur pays. Que vont, 
par exemple, dire les officiers de 
douane qui ont perçu «561,746 de 
droits sur le charbon l'année der
nière et qui chargent encore soi 
Xante quinze cents la tonne ? Ces 
officiers vont se croire coupables de

NO. 15. RUB. ELQ11T. OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

13 mars, *85Ses marques peuvent être effacées.sur
mœurs. muMaison LEON & Cie.9

LONDRES, 
Angleterre

al, Jtteoham Court Ro 
202 rue High, Stratford,

PArfnmenr* de N. M. la Relue, 
Ont inventé et patenté cette préparation.

61 ToUNE OPINION DE L’HON. M. 
McDÛUGAL

L’honorable William McDougal, 
dans un article sur la révolte du 
Nord-Ouest, vient d’exprimer l’opi
nion que les sauvages sont des 
alliés et non des sujets de l’Angle
terre : d’après lui, ils ne peuvent 
être, â ce titre, poursuivis pour cri 
me de haute trahison, à cause de 
leur révolte contre l’autorité bri
tannique.

Tous les traités, ajoute-l-il, ont 
reconnu en outre qu’ils ont le droit 
de se régir par leurs propres lois, 
et un traité conclu en 1764 spécifie 
dans une de ses clauses : “ Que si 
un sauvage donne la mort à un 
anglais, les Sauvages devront li
vrer le meurtrier aux autorités an
glaises, afin qu’il subisse son pro
cès selon les lois anglaises de ma 
iiière â avoir un demi-jury cu.npu- f V| J?. n
sé de gens de sa nation/ M. Mc- J . wOUTSOlLô w U16. 
Dougal dit qu’il est facile de cons
tater, par cette clause, que tout 
prisonnier doit être jugé par douze 
jurés, et non par six, comme cela 
est arrivé dans la cause de Riel, 
ou un magistrat stipendiaire a 
choisi lui-même ces derniers au 
lieu de laisser ce soin au shérif. Le 
tribunal était donc illégalement 
constitué.

L’éminent jurisconsulte termine

L’OBLITERATEUR !
qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffenkive, ne cause aucune douleur ni 
inconvénient, et ne contient rien d'un ca 
actôre nuis ible. Prix : $2.50.

A il ELI O JUTIONS LOCALES
TROTTOIRS

Dans le Quartier st. Georges, en la Cité d’Ottawa
A VIS est par le présent donné que le Conseil de Ville d’Ottawa va passer, confor

mes raément aux provisions de l’Acte Municipal Consolidé, des règlements pour la 
construction de trottoirs des dimensions suivantes dans les diverses rues ci-après 
désignées :—

Du lot Numéro 31 à jcclui numéro 53, inclusivement, côté sud de la rue Rideau, 
un trolto'r transversal de 3 pouces d’épaisseur.

Du lot B au lot ruméro 4, inclusivement, 
transversal de 3 pouces d’épaisseur.

Les dits règlements pourvoieront aussi à répartir et prélever le coût de ses 
travaux sur la propriété réelle qui doit en bénéficier, à condition cependant que la 
majorité dus propriétaires de tels biens-fonds représentant au moins lu moitié de leur 
valeur totale, ne présentent des requêtes contre telle répartition au Conseil de Ville 
d'Ottawa dans l'intervalle d’un mois à compter de la dernière publication de cet 
avi«, soit du 24ièmej ,ur d'octobre, A. D., 1885.

Ottawa, 10 octobre 1885.
W. P. LETT, Grt flier de la Cité.

au
Cheveux Super flux.

Le remède épilatoire de LEON et Cie. 
enlève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple. Instruct ions complètes. Re
mède envoyé par malle. Prix : $1.00.

GEO. W. SHAW, agent général côté nord de la rue Rideau, un trottoir

219 rne Tremont, Bouton, Mam. 
21 sept 1885—la.

Alix Inventeurs

y» ihiUisures pour Lofants
■L D’ECOLE.
J’ai maintenant en m

Elle A. McDonald,
MAGASIN DE MODES

Solliciteurs tie Brevets Invent ut 
Dessms de Fabrique, Marque* 

de Commerce et de. Boa
Agences et Correspondant.s anx Etat» 

Unis, en Angleterre et en France.

J. ÜÜURSOLLE A Cie.,
ÜHAMBHK Victoria,

Vls-A-v1 e bureau des Brevets,
OTTAWA, 0*1

B P.-Boityflg.
24 Kév. 1*83

immense as-alnsnn
eortimeot de chaussures faite à la main.Lee 
pratiques trouveront tout ce qu’elles peu
vent uésirer eu fait de chaussures d'au
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et A bon marché.

Pardessus en feutre, claques doublées et 
non-doublées.

Pair De Première Clarté.' 
March »ndl»es de Made*

Pour enfants et demoiselles une spécialité.
521 BUE SUSSEX, OTTAWA,

Quatrième porte de la rue York.
2 octobre 1885

vol.
Les journaux libéraux sont tou 

jours très-bien renseignés 1 G. MURPHY,
No. 536 côté ouest de la rue Sussex. la

rrhlodeai «aSrtoon eerlalue, remède général, en nsa«e an* Etate-Unl* eâ dans la paissanceMe niâracnlen* BENATINE contre iee éNous attirons («attention dn paMIe sur le

HEMORRHviDES-HANNUM’S BENATINE, LE SEUL REMEDE. BURFAU RRlMQIPAL. 101 R'E SPARKS OTTAWA
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ÇUES
abonnement ANNONCE»

r-y}

LE CANADA• • iMiOO Première Insertion, i«r Mme .••.le 
Am4 Tom Iee loere ..........

Trois luis ear som-dua. 
Une lois la «euiaioe-..

Pour six mois. «M IJ»

A f f O.n

$ Pour quatre m 1.00 --- S.i>

Avi* de Naissance, Mariage -«q
Déoès

Pour les anoonoes à longe terme
condition* spéciales.

Edition Hebdomadaire . M
JOURNAL QUOTIDIEN.•1.00Pour l'année.

» Payable d’avance.
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CE CANADA, It Octobre 1886'
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DIAMOND DYES

partout on reclame à grand» cri» 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

-fa d!

E i Hotel du Canada Nouvelle Annonce nLE REPOS DES FATIGUES
■ 7

Vous qui êtes fatigués, insou
ciants, sans espérances, qui souf
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moit, 

Cette pré

le;Mr, ALEXIS RBNAüb, ci-de' anl os- 
socié île M. E. K. Lauzott, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 ru*- 
Murray. Le publio voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant * ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui a s’engager au prix le

A. RENAUD, proprietaire.
No 56, 58 et 60 Rue Murray

16 déc

Le soussigné remercie ses nomb 
pratiques, pour l'encouragement 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hu 
il a le plaisir de les informer qu’L ’dent de

ireuses
libéral

Voitures! Voitures! ” V
plus dk mnmAVIS recevoirsoyez sans inquiétude, 

paration presque miraculeuse cou 
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Gana 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections d 
oie. Essayez la sans délai.

10,000 pièces t Tapisserie Chinoise Voitures couvertes ou decouvertes, 
Phaetons. Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et lerre le* 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont de

Le re 
Fourni 
dement 
Jeanne 
elle nn 
trop jol 
Visage i 
ce défa 

—Ec 
quier, i 
s'appelt 
dérange 
tre non 
riter de 

—Pai 
prit Jea

Toutes perrsonnes désirant trans- 
lérer leurs polices d’assurance de 
l’Association de Prévoyance Mu
tuelle du Canada à l’Association 
du Fonds de Revenu Mutuelle 
sur la vie, de New-York, le peu
vent faire en faisant application à 
M. F. D. Z. Naubert, agent, No 28 
rue Rideau, où on leur fournira 
tous les renseignements voulus.

Tels transferts s’accomplissent 
sans frais extras.

CERTIFICATS SUR CERTIFICATSNouvellement importée, avec aussi 
de patrous fleuris pour chassis1 Papie 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, pout 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de pi 
choix j Vaisselle anglaise, à très

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pourem pêche r la chute îles cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

son

première qualité
ouvrage est garanti tant’sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 

remiei celui de la solidité et du Uni.
boi. Je sollicite le patronage du public en 

général.

et mon

SPRUCINEPETITE GAZETTE
Une des meilleures prepa» 
ratious offertes jusqr.'iei 
au public, pour le soulag*1. 

ent immédiat et la gt • 
la Toux, du Rhun t| 

faite, de l’En
rouement, de la Groupe et 
de toutes les maladies de la 
Gorge et des Plumons.

A vendre paît )ut à 25 e< 
50c la bouteille. 
B.E.McGALE, G himiet.o 

Montré al.

Un continue comme ci-devant à repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de fourru
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue VALHOUSIE.

21 Nov. ’84

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au _______________________________,
cileT'èl.6 Iùiîtiàmeî’ Remercie*0 ses AUX OODtraCteUrS H Mm. 

nombreuses pratiques et le public 
en général de l'encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour.
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Dr Goderre—
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. En vente chez G. U.
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

ALFRED MATHIEU,
ris
de la Bro

Montréal, 29 janvier 1884.
Monsieur G. D. Gin ux, pharmacien, 601 

rue Notre-Dame (ouest) Montréal.

No. 380 rue Clarence, Ottawa
24 juillet 1885. 4la

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir *- à ~ 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les * 1
unes après les autres tout* s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat.
J’étais aussi uhauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don' 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valeria.

A l’établissement du soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, persiennes, 
lattes, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

AMERS CANADIENS 
TRESOR DES °n DYSPEPTIQUES —QuChapeaux en Feutre, 

Chapeaux en Paille, 
Casquettes, Calottes,

Thé, qu 
grande)

—Il i 
battre, i 
rez con 
J’ai ser 
ches, j( 
passe pi 
et je te 
soin.

—Coi

James B. BowesWOODLAND
No. 38, RUE RE SS ERE R nairea, les indigestions, les Névralgies, les 

Débilités générales, les maladies du Foie el 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis-

Préparé par le

4ARCHITECTE
Chambre 25,

SCOTISH ONTARIO CHAMBERS
RUE SPARKS.

Ottawa, 18 avril 1885

(Près du bassin du Canal.)

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CHEMIN VE FER DU

Pacifique Canadien

Etgautres articles d’utilité pour hommes et 
enfants.—Si vous souffrez des affectations 

billieuses, maux dç tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez G U Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

un demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.” 

9 ool la

Dr N. LACERTE.
Lévia, P.Q.

Priîx : 30 cta la bouteille.
En vente chez les pharmaciens 
pôt chez

L. A. Oliitrer
AVOCAT.

Ouvrages en ecorce très variés
ELZEAR ALARIE,

71 rue Bolton, Ottawa.
InBureau.—Encoignure des rues Rideau -1 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
tmr ARGENT A PRETER

Ottawa. 3 janvier 1883

CONSISTE EN

Superbes Prairies à Blé et Terres à 
Pâturages au Manitoba et daus les 

Territoires du Nord-Ouest.

gner ? 
—Ce 
—Foi 

Fouquii 
soir, vc 
blanche 
lette.

Aubrrt Làrosb, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

26 juillet 1884

Piulles de Noli Longues Composées
De McGALI

Recouvertes r 128, Rue Rideau. Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott,

Je, soussigné, certiiie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tète chauve à i’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholkttb,

J. L. L (MM, L. !.. B.Terres à bas prix, à proximité dû che
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. On peut acheter une 
terre

Avec ou sans conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIN de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Termes de Paiement :
Les paiements peuvent être laits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie 
ments annuels, avec inférèt. Des Dében 
lures de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de j rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeul 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets. 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 

., devront être adressées.
Par ordre du bureau

CHARLES DRINKWATER,
13 mars 1885—la Secrétaire.

DIPBTHEBINEAVOCAT
124 Rue PRINCIPALE, Hull 

45 Rue MU RR AV, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

Pour la guér t 
certaine dtA |k

i rouges, 
suite. 

Jeani 
L’épri 

aussi di 
craindri 
coup d’< 
qualités 
sagace,. 
de la 
composi 

Le gr 
comraui 
vaut de 
public, 
de la cil 
vrait su 
ture dis 
devenai 
crainte< 
écouter 
cabinet 

Cette 
bliothèq 
un des 
était gai 
tonnier -

lions bilieu 
torpeur du 
maux de têt* 
in di ges tion s 
étourdissemen t 
et de toutes le, 

!o -Mauvais fonctionn

toit Am-OIPEHTilEKlIWJlS
Cultivateur.Spécifique contre la Diphthérie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

biiicii*-
Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 

MM. Lav olette et Nelson,
Pharmacien!,

Montréal.

malaises causés par 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont vtb-. -i t recommandée! 
comme étant un dos ,'ius sûrs et des plue 
efficaces remèdes contre les maladies plus 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant nn unissant purgatif, 

ant être administre dans n’importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune ce 
ces substances délétères qui pourraient -i 
rendre préjudiciables à la santé des enfan e 
ou des personnes âgées. Les Pilulbs du 
Noix Longues Composées, de McGalb, sont 
préparées avec soin, avec un extrait coc • 
centré, tiré de la noix longue et combin 
avec d’autres princi 
nière à les placer au 
toutes les pilules stoma 
sent offertes au public.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que 
cheveux iont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l'expérience. Je vous 
donnerai volontiers un cerlilicat en faveur 
de la Valéria

LA DIPHTHKRIE VAINCUE !CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL Aux ravages de cette maladie terri oie 
et réputée incurable, on a trouve un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de cerliticats adressés à 
l’iuventeur par des personnes notables 
el dignes de foi attestent l’eflic cite vrai
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

(N
La route directe pour se rendre de 

l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ue du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chqrs palais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga
tion du Richelieu,en destination de Mont
réal, et à Levis avec le chemin de fer du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de buflets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
clatse à -les distances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
cette rouie, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le tratic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres
sant à

*Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

üïï DR N. LACERTE.
LEVIS. P. Q,

ex-député de Kent. 1gétaux, 
premier rang par 
ichiques jusqu’à p. < Ottawa, 15 mars 1884 * 

Je certifie que depuis deux ans mes che
veux tombaient beaucoup et après 
j’eusse fait usag de la pomma..e 
R IA. trois fois, es cheveux ont et ssé de* 
tomber.

BNTRB
Prix : 50 cts. la bouteille, 
les pharmaciens.

EN DEPOT

En vente cheOttawa, Quebec
ET MONTREAL.

MoGALE, Chimiste 
Montr «1 vaTe-CHEZ

EI.ZKAK 4I.AKIF.,
71 Rue Bolton, Ottawa.

3
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21) juillet 1884 L. Bélanger1.üK:
Photographe,11il ÉLS

H-aHQ
w I] St-Thomas (l'Alfred, t9 janvier 188Ï

t Sirop des Enfants du Or Goderre
Ce sirop est prépa- 

jtx rée avec V approba
ting, tion des professeur! 

de l’E. oie de Méde-

Je certiûe que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer uue je n’ai employé qu’une 
boite de la Valeria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

F. X. Bougik.

4*254*™8
8 20i 32Laisse Ottawa....

CABLE8 30
6*30

8 18 12*35 •:o:
ooAn. à Montréal... 

Arr. à Québec....

quatre 
lettres i< 
énorme, 
tassaient 
niera q 
sinistre 
publiqui 
reau s 
Fonquie 
plus pet 
lait un s 

Celui» 
arrivait i 
tait jams 
soir.

No-IH venons «le recevoir le 
oins bel assortiment 

« toiles peintes et doree» 
pour fenelres qui ait 

i» mis ete Importe en Canada

20

Êiê” dè ETde Chirm* 
Montréal, 

ulté de Médeci* 
PyVie de l’Université 
jj* du Collège Victc»

Le sirop des eut 
fan ta est supérieui 
à toutes les prépa
rations calmante» 
offertes aux mèrei 

de famille pour conserver la santé de le 
enfants ; il peut être donné avec 'a plu 
grande confiance aux enfants dans les cai 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterie, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toui 
Rhume, Coqueluche, etc.

lez le Sirop du Dr Qodirbb e 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etat. 
Uni

ifooo 1000
Vus

Il 25

W i*Laisse Québec....

Laisse Montréal. 9 00 Milbury, E.-U., 23 déc. 1882. 
Je, soussigné, certifie par la présente ce- 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et d’études plus ou: 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chauve ; en quelques semaines, je 

rdis tous mes cheveux du sommet de- 
Je iis alors part de mon malheur 

à mon cousin, qui m’expédia deux boite» 
d’une pommade inventée par lui et appe

la Valeria.
En lisant la prescription, je le dis, je 

m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit faire l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d * voir 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, el cinq mois après, j’avais, sinon, 
tout, au moins en grande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme- 
moi, ont eu le malheur de perdre leur» 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

JACOB BBBATTP-
10 1512*23'Arrive à Ottawa Hroute de l’Intercolonial est

MAGASIN PALMS DE MEUBLES.D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec poui Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le chemin de 
1er Intercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Portland, Boston, 
et tous les points de la Nouvelle-Angle
terre. V-

38 RUE RtoEAU.
N B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.
LUI
lut E tête.MANUFACTURÉS PAR

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

lueS. DAVIS & FILS Après l’inventaire fait de; notre 
stock nous avons décidé d’offrn 
nos marchandises à des réduc 
lions de prix spéciaux, pout 
ARGENT COMPTANT.

Penda 
restait c<8p Kl X, Cl». LA BOUTEILLE,

8U1 proprietaire,
B. E. MoGALE. Chimiste-

SeulSECTION St. LAURENT ET OTTAWA D. POTTINGBR,
Surintendant générai

sogne, 1 

pondanc 
diant dei 
listes di 
succédai 
damnés.

Jeanni 
où, feign 
ouvrit ra 
cabinet c 

Leurs 
Marini 

cinq ans, 
membres 
veux fo 
sur un fr 
telligenc 
loppemei 
trahissait 
laquelle 
tous les i 
ardents 1 
cils soml 
se, rouge 
de ; le n 
une part 
trahissait 

Marini 
bureau, i 
tinément 

Celle-c 
de, et soi 

—Voil 
semble 
Marius.

Laisse Ottawa
(Gaie Union)....... 7 00 a.m.
Arr. à Prescott..... 9 30 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m. 
Arr. à Ottawa......10 06 a.m.

n2 00 p m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m 
4 10 p.m.

Connection par lu bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

Bureau du chemin de fer. 
Moncton, N. B.. 26 Mai 1885

comme
883 i ill' ilH i N.ii.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent lus 
prix fixés. Pas de déception.

I VERITABLE

Vente Complète
D’ARTICLES DE MODES

3 déo

tBureau d’itgent d’immeuble
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

iLa nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1854 
L’Express du jour quille Ottawa <i 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
“ du soir quille Ottawa à 11.40 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 am
•• du jour quitte Toronto à 8.25 an 
«* “ Arr. à Ottawa à 5.25 pr,
*• du soir quitte Toronto à 8.00 j. m 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais éléga 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à bm.th’s Falls poui 
Brockville et le chemin de fer du Gran-i 
Ti one ; aussi pour le chemin de fer U lieu 
and Black River et ses nombreuses coi - 
nections pour le sud et l’est. 
g|Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-uu si et noi d-ouesl.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table d 
départ des trains pour le haut de l’Otlaw 
et toutes les autres stations locales et au
tre! Informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

BiiRRIS, CAMPREd & Co.
JOS. SENEGAL RUE O’CONNOR.

4 décembre 1884MARCHANDISES DE GOUT L. P. Champagne.
ENTREPRENEURi rSÜP, n

DE POMPES FUNEBRES Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité- 
de m’en servir.

J'en achetai une boite cb ï MM. Lavio- 
lette el Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C'est M. Lavioiette iui-môm** qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux ôtant plus 
Uns. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.

Je suis gardien de la barrière de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d'attester à tous ceux qui voudront se ren 
soigner. Je donne ce certificat de moi» 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

i25 CTS. DANS LA PIASTRE !
LSEn d’autres termes, on donne une valeur 

d’une piastre en efleis de goût pour 25 cts.
COIN DSS BUIS

Photographies
GRANDE REDUCTION

nts sur les trains du York et üalhousle,
> (TT A WA.

LE STOCK COMPREND; A. H. MACDONALD,
Encanteur de la ‘leine,

RESIDENCE—....... 253
Chapeaux garnis et non garnis,

Belles plumes d’Autruche, 
Coniidérable assortiment de nouvelles 

dentelles,
Soie», S.uiii, Velours et Rubans, 

Vestes en laine et pardessus imperméables 
pour dames,

Falbalas en dentelle ou en batiste.

NiCHOLxCrêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., lmié> 

sui avis.
|

FA MOIS MLEREAT
II Photographies grant eurJ

CABINET 1
Macdougall, Macdougali & Delimit VALEUR SPECIALE. EXAMENS D’ADMISSION AU 

SERVICE CIVIL $2.00 par Doz.Un beau loi de Rideaux en dentelle va
lant 35 cents la paire et au-dessus.AVOCATS, PROCUREURS,

Agents pour les affaires 
rême, le Parlement, et de 

i Canada, AC.
“Scottish Ontario Chambers” coin des 

rues Sparks et Elgin, Ottawa.
Hom. Wh. MacdougaLl, C. R.

Frank M. Macdougall.
N. A. Bslcourt, L.L. M.

du Barreau 
«c, s’occupera 
son attention

I -/4R" de la Cour Su
es Départements Z^lES EXAMENS commenceront aux 

V/droits ordinaires mardi le 10e jour • 
novembre prochain, à 9 heures a. m. Des 
demandes de formules seront leçues par le 
soussigné jusqu’au 20e jour d’octobre, et 
elles devront être renvoyées dûment rem
plies, pas plus tard qne le 31. Après cette 
d «te il sera inutile de faire telles demandes, 
vn qne les listes auront été faites et expé
diées aux différents endroits d’examens.

P. LsSUKRU, 
et Sec. S. C,

CHEZedeMT 43 RUE NPARKN
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.

Les acheteurs gagneront beaucoup en se 
présentant do bonne heure et souvent Dorion A

Delorme
HO Rue Spark et 569 Rue Sussex,

Coin de la rue Rideau.
OTTAWA,

J. E. PARKER,
Agei t de Billet.

W. WHYTE

GRANDE VENTE
D’ARTICLES DE MODES.

SS. Woodcock
39. PUE NI» A RR N.

Piirrk Dams.
8urmiendant-génêre 1. N. B.—Mr. Belcourt, membre 

d’Ontario et de celui de Québei 
aussi des affaires requérant ec 

‘dernière Province.

Envente chez tous les pharmaciens.
En gros par M. HAHVBY, boite 11, 

P. O., Montréal.

W. C. VNNUOKNB,
Vice-Prudent. 18 ()jt. t4 U.
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Pour lee meilleures fer 

chô, aile

MoHOVGALL A- C VAS KJ
Le ne ancien magasin de ce ge; e à 

Otta , établi en 1850, à l’enseigiu de la
GROSSE TARRIERE,

Rue 1 sseii, Et coin de la rue Duke,

ronneries à bon mar

<11 AI I>IEKES, OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL î CUZNER
31 Octobre 1883. la

TAPIS, TAPIS « te
MAISON DE TAPIS

D’OTTAWA.
grand assortiment, les 

-ri' '-«rs, et 1”8 plus bas prix en 
defait

, , Prelarts, Rideaux,
Corniche#, Pôlen, Oarnüum 

et Meuble* «le tome
à la

MAISON DE TAPIS D'OTTAWA
148 H,le SVAKKN.

SHOOLBRED et Cie.
Ottawa, 17 Déc. 1883.

/

Poudres dÈ Condition d'Alexander
BOIJIiEN POU K le* KOOWtW

KT AÜTRBS
MEDECINES CELEBRE.'

POUR LBS

Chevau
Agknt a Ottawa :—(J. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousif et Saint-Patrick
A VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 

A, bres dans tout le Canada pour!eut 
efficacité ne se trouvent que chez M. G, 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contreiacons.

T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé- 

ntable cbex v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOODALL A FILS, rue Wellington; 
et DAGLISH A FRERE, rue Queen, ouest

i envoyer 6 ou 
i ai fait usage 
té tel que mea 
s épais. Plu- 
(ue cette pom- 
11e chevelure, 
ice. Je vous 
icat en faveur

ité de Kent. 1

5 mars 1884 “ 
: ans mes che- 
et après que 
imai.e VALE- 
x ont et ssé de

graphe,

janvier I883-
t m’a été très 
mes cheveux, 

lie chauve des 
lairs. Je dois 
tployé qu’une 
jé de soixante-

L. Bougik.

3 déc. 1882. 
la présente ce-

*-vingt-un, par 
tudes plus ou: 
élit à petit de- 
b semaines, je 
lu sommet de- 
i mon malheur 
a deux boites 
ar lui et appe-

î, je le dis, je 
l’avoue, je la 

core plus dou- 
r de ravoir ma 
sai de La Fa- 
surprise, après 
! ’ voir comme 

couvrir toute 
3. Je redoublai 
ice et de ponc- 
, j’avais, sinou 
rtie ma cheve-

sance de cause 
îux qui comme1 

perdre leurs 
. meilleure de= 
léria.

CllAMPAGNK-

tobre 1883, 
oir perdu coin- 
deux ans, j’ai 

possibles mai» 
annonce de la 
us la curioeilfr

i ï MM. Lavio
ns, rue Notre- 

lui-môm^ qui 
i attester que 
x mois—com- 
îis servi d’une 
tour me rendre 
un peu plus 

îux ôtant plus 
rihaissent sont 
•ésultat. 
ière de la Côltr 
ureux de don- 
is que je viens 
ludront se ren 
ifleat de mon 
ee et en recon- 
cette merveil-

firk Dame.

irmaciens.
Y, boite 1U

VAL N & ADAM,
*'l» lit »<•**.% x Vl X >1 11 l <‘

ARGENT A PRETER. 
BUREAU : 25 ruo Sparks, 

l’Hotel Russell.
A. A. ADAM.J. A. VALIN,

M. Adam, membre du barreau de Qué
bec, s’occupera aussi des alfa res requé
rant son attention dans cette province.

28 lévrier i885

Dr ALFRED SAVARD
BUREAU I

MO. 376, RUE CUIMBERUMD.
Ancienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, !*> '"ai i

E. 6. LAVEBDÜBE
MAGASIN GÉNÉRAL DE

FEMOMEEIE
Vous trouverez chez moi tout ce 

qu’il faut dans <vtt. ligue
Ou ils, Clous, t'âblp, ( haine,

T3to.
Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic

Etc,
Comme parle passé un assoit ment complet de
QUINCaILLE ilE.

69 & 7 L Rue WILLI AA

i* v
C*’VATIB

RTIFICATS

l’opérer des 
incontesla- 
lède connu 
les cheveux

les certifi-

nvier 1884,
irmacien, 601 
est) Montréal.

4

ibondammenl 
ibldit pouvoir 
iis esseyé les • 
i les
bon résultat, 

eut le devenir

n ’essayai la 
a arrêté com- - 
seconde, mes 
repousser et 

îs, j’avais une 
aravant. C’est 
oir vous donj 
iconnaissance, 
ai auraient le 
ieveux de se

* f *
ra-

4

1
1
*

t Larosk, 
Dame ouest, 
ontréal.

i’Alfred, 
le Prescott.
) la pommade 
îeveux sur ma 
ante-trois ans.

Cultivateur.

janvier 1884

APÉRITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS 1DËPOHATIFS
lls guérissent et préviennent les maladies qui se rattachent 4 

P l’MMOOROIJMRMT dis I*TTB8TCTrB,tollCS que : MoNfMr
! UKAinih U d'appétit, Migraine, ConHtipation, Ama» da Bile, 
al i' de Santé J* Congeationodu JFoie,du JPoutnonatdm OervMas.su.
*V du dnrfpiir /* TRKS mlT6S KT CONTREFAITS

““ ur /» Exiger ritiqiette «HMtil en 4 conlern, ive; In mil VÉRITABLES 
\STRANCK ltAOI»1IZbott.l30grain.)—Srr.ltbott9i105gr.ini) btl(,euiAi|MU*,

----- -tr#* Québec : D* Si. MORIH k t»,-Montréal : LAVIOLETTE * IELSOI.
***** ET MUNCirALKH l'HAHMACIte DU Canada
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|0. QUILLET 1 Cl
COGNAC I

I La Maison accepte des liants sérient I

i-jïï

pl» Efi

CHEMIN DE VE3
L’ORtiAüilSMK de L'BOIH’ K“CA MA \W'ÆW Est l’œuvre .a plus complexe du créateur 

et quand ce mécanisme si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé par la mala
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
i ux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin employer 1"

Le Dr Oscar Johannbsskn, de l’Univer
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
gonileurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou 
nerveux, y com 
norrhée, la Sph 
tence, etc,, «‘te.

PARCLQUE vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten
daient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer «le la méthode du 
Dr Johannksskn, avant que cette maladie 
devienne chroaiaue et incurable.

LA
VOIE LA plus COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
El tous les points à l'est.

j CONVOIS a PASSAGERS a 

* Tous l us Joui s
1

dérangement du sy 
ipris In Spermathroée, Go- 
ilie, la Stricture et l’Impor-

CHARS PULLMAN.
Raccordement^ la gare Uonaventure. de^Mrnit-
mont Central] et les trains dn chemin de fei 
Delaware et tiudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu'aux Provinces maritimes, et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New 
York.

euleront <
Fartant 

#.00
4.RO p.m.

Juin 1#HR, les trains cir 
if

Arr. â Montrent. 
11.30 a.ra.
#.‘20 p.m.

r du 29 
comme eu

il'Otlawa.
m.- GRATIS

On enverra par la malle un traité pré
cieux du système du Dr Johannessen par
faitement cacheté à toute personne souf
frant de celte maladie, pourv i qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

I
Pr’l de Montrent. Arr. A Ollnwn.

S.4R n.ui. 19.20 p.m.
4.80 p.m. 8.00 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent direo 
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heurts dn 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 dn 
matin se raccorde avec Vexpress de nuit 
venant de Boston et New-York viâ timing, 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 dn 
matin.

6
HENRY VOGELER,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai
tés par les prescriptions spéoiales du doc
teur Johannest-en d’après l’avis d’un mé
decin dûment qualifié.

correspondance conüdencieHe et 
toute réponse est envoyée frais de poste

Toute

84 1 an

J. B. A RI AL
Peintre Oéco'ateur et Taplu*li.CHEMIN DE PREMIERE CLASS!

BT RAILS NBUFS BN ACIBR

JSVSSS KvSn'LlI BSArSlâ
bagage en? transféré sane fraie extra eteaneqoe 
le pasgagvr ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n'importe quel en
droit.

I es billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tron<- 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ôme méridien.

D. U LINSLEY

VIENT DE RECEVOIR

*
ROULEAUX DE TAPISSERIES

do tous les pat 
bordures a

rons et de tous les goûts, 
appropriées, 

est faite à 15 POÜR 
ebé quo partout ailleurs.

CENTLa vente 
meilleur mar

Gérant ---- AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS
A G. PEDEN,

Agent gén. des passagers 
Ottawa, 22 août 1884. DB

TOUTE COULEUR.Hotel du Castor M. ARIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêt-.-s à cet hôtel. 
Prix modérés. Lu téléphone est attaché 
à l’établissement.

A

<*. J. Labellc,E. CHEYBIEK, proprietaire
Ottawa, 18 déc. 1884.

Huissier de la Cour Suprême, B. C 
RUE BK1TANMA, 

HUL.L,.:
Ottawa, 20 uov.188! an

•I. 1$. 4KIAL
PEINTRE,

DÉCORATEUR, MAGASIN DB GROS.
TAPISSIER

et VITRIER, fjCHAMPAGNE ! VINS HECimiCtlÉo 
CIOAHKS !Marchand dk

PEINTURE Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’étre reçu au 
numéro 450, rué Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, 8t. Julien, tiauteme, Brisson, 
Ayala, Chaleau-d’ay, /. H. Mumm, Char
treuse, Kummel, Bénédictine, Curaçao, 
Moraskno, Vertmouth,Torino, Eau-de-Vie, 
Ghi, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemei exécutés, effets livrés 
à domicile.

ET DK VITRES
526 RUE SUSSEX

OTTAWA
'

M. Arial se charge de tonte 
commande dans sa ligne d’af
faires ; il snrveille lui-même 
tontes les opérations de sa bon 
tiqne, et ses prix sont raisonna 
blés. NO. 450. RUE SUSSEX

W. O. îîlcKAY,Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes 

17 mars I88S
Propriétaire.

Uttawa, 5 Déc. 1884U

ce CAi Ai::,

ma.

'• J*IU aoiiltort»
De toiiteè les mu bu lies imaginable» 

pOndtidtt !*•$ trôis d-rnièrn.' années. Notre 
Pharmacien T. J. An erson m’a n com

mande itis •' Amers de Houblon,"
J’e; ai consommé deux b' ut ailles 
Je uis comnlèteraent guéri H je reccm- 

man le sincèrement les Am -rsd * Houblon 
atout l nimde J. D. Walker, Buckner,

son trail se replongea dans 
Vail, tandis que Je.mue rassem
blait les rubans et les dentelles 
devant servir à l’ornementation 
de la robe de la citoyenne Fou
quier.

Au bout le deux heures, cette 
toilette était un chef-d’œuvre.

—En vérité, Véronique, dit 1 
citoyenne Fouquier-Tinville, 
Rose-Thé ue m’avait point exa
géré vos mérites. Si vous coif
fez avec goût, et si vous m ha
billez de même, je ne pourrai.eu 
toute justice, vous donner le 
même prix qu’à la sotte fille que 

remplacez. Je doublerai la

ri'cri x.l,st ûiî

LES VICTIMES
Mo.i Surir I

Le regard vif de la citoyenne 
Fouquier-Tinville inspecta rapi
dement toute la personne de 
Jeanne. Peut-être la trouva-t- 
elle un peu jeune et un peu 
trop jolie, mais la gravité du 
visage de la jeune fille corrigeait 
ce défaut.

—Ecoutez, lui dit Mme Fou
quier, mon ancienne officieuse 
s'appelait Véronique, cela me 
dérangerait d’apprendre un au
tre nom, vo .s convient-il d'hé
riter de celui-là ?

—.Parfaitement, citoyenne, re
prit Jeanne.

—Que savez-vous faire? Rose- 
Thé, qui vous a recommandée, à 
grandement loué votre mérite.

—Il faudra peut-être un ra
battre, citoyenne, mais vous 
rez contente de mon adresse. 
J’ai servi dans des maisons ri
ches, je sais coudre, coiffer, je 
passe pour une lingère passable, 
et je ferai vos toilettes au be
soin.

—Combien voulez-vous ga
gner ?

—Ce que gagnait Véronique.
—Fort bien, dit la citoyenne 

Fouquier-Tinville ; je reçois ce 
soir, vous trouverez une robe 
blanche dans un cabinet de toi- 

Attachez-y des nœuds 
Vous me coifferez en-

Je vous adresse ces quelques lignes
comme

Gage de reconnaissance pour vos 
Amers de

• * Houbloi. .l’ai souffert
De rhumalism - entlammaLoire 
Pendant près de
Sept années et aucune inéd ciue n u 

semblé me fair 1 du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris deux bou

teilles de vos Amers l e Houblon, et à ma 
grande surprise )e suis ausis bien aujour
d’hui que je ne l'ai jamais été. J’espère 

aurez beiucoup de succès

vous 
somme.

—La citoyenne a le temps de 
détail, dit Jeanne, Que vous 

Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque ! " * serait désireux d’a

voir plus de détails su* ma guérison peut 
es obtenir en s'adressant moi, E. M.

Williams, ’.03 16th Street,^Washington, 
D. C.

songer à ce 
en dénouant les cheveux de sa 
maîtresse.

Elle leb frisa, les étagea en 
boucles savantes, les couvrit 
d’un bonnet de dentelle de la 
forme de ceux que l’histoire 
prête à Charlotte Corday, et 
quand la femme de l’Accusa
teur public se trouva prête, elle 
ne put retenir un sourire le 
lentement.

—Voilà qui est parfait ! dit-

,le considère que votre emede est le 
meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerf, J’arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que jios Amers m’ont fait plus de 
Bien!
Que toute autre chuoo :
Il y a un mois j’étais extrêmement 
Maigre 1 ! i
15t presqu’incapalde de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et 
De l’embompointe.
fl se passe à peine un jour sans que Tje 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon 1.1. Wick'lifïe Jackson, 

Wilmington, Del.
gSTLes bouteilles qui ne portent pas 

étiquette blanche marquée d’une 
touffe verte île Houblon sont de la contre
façon. Rejetez tous les remèdes sans va 
leur, empoisonnés, qui s’olfrenl sous le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons."

se
ctori

elle.
Quant à Jeanne, elle ne put 

s’empêcher de frisonner. Ces 
rubans rouges sur cette robe 
blanche, lui faisaient l’effet de 
taches de sang.

Pendant les quelques jours 
qui suivirent, elle acheva d 3 ga
gner les bonnes grâces de 
maîtresse ; les enfants la trou
vèrent douce et complaisante. 
Elle les attirait près d’elle com
me si le contact de ces jeunes 
êtres la reposait un peu. 
le jour, dans cette maison où 
femmes et enfants étaient jeunes 
et bêaux, on n’entendait parler 
que d’assassinats, d’exécutions, 
d’arrestations. Au moins les 
enfants gardaient une naïveté 
qu’une éducation précoce ne 
leur avait point encore enlevée. 
Des sentiments tendres restaient 
dans leurs âmes, Jeanne et eux 
se comprenaient. Après les 
avoir attirés, elle espérait en 
faire d’innocents complices.

Du reste, Jeanne ne tarda 
point à prendre dans tonte la 
maison une sorte d’influence à 
laquelle chacun cédait sans le 
savoir.

Minerve, la lourde cuisinière 
de Fouquier-Tinville, avait été 
jusqu’alors chargée de nettoyer 
le bureau de son maître. Elle 
s’aquittait peu ou mal de ce 
soin, dérangeait les papiers, ou, 
si on l’avait grondée pour ce 
fait, elle cessait de promener le 
plumeau sur les tables. Jeanne 
lui vint en aide le matin, et 
Minerve prit l’habitude de céder 
à Jeanne cette partie de sa tâ
che. D’abord celle-ci agit avec 
une grande circonspection. Elle 
parcourut des yeux les feuilles 
éparses, les lettres commencées, 
les listes à demi complètes. 
Quiconque, à cette heure ma
tinale,! l’aurait surprise dans le 
bureau de Fouquier-Tinville, 
eut sans doute été étonné de la 
voir prendre des notes rapides. 
Le soir, à son tour, Jeanne écri
vait Tantôt elle prévenait par 
un billet laconique une famille 
devenue suspecte, de chercher 
un nouveau gîte ; tantôt elle 
indiquait dans quelle prison se 
trouvaient un père, une sœur, 
une mère. Elle confiait ces let
tres à des comuissionnaires 
qu’elle avait l’art de découvrir, 
et joignait une pièce d’argent à 
sa lettre.

lette.
rouges, 
suite.

Jeanne salua et sortit.
L’épreuve n’avait pas 

aussi difficile qu’elle l’aurait pu 
craindre ; avec une rapidité de 
coup d’œil qui était une des 
qualités de cet esprit, droit et 
sagace, Jeanne se rendit compte 
de la disposition des pièces 
composant l’appartement.

Le grand salon de réception 
communiquait avec la pièce ser
vant de bureau à l’Accusateur 
public, et le cabinet de toilette 
de la citoyenne Fouquier s’Ou- 
vrait sur ce -bine.. Une ten
ture dissimulai une porte qu’il 
devenait aisé d’entrouvrir sans 
crainte d’être vu, si l’on voulait 
écouter ce qui se disait dans le 
cabinet du magistrat.

Cette pièce renfermait une bi
bliothèque assez riche, occupant 
un des panneaux ; le second 
était garni d’un immense car- 
tonnier d’acajou, dont les vingt- 
quatre tiroirs portaient des 
lettres rouges d’une dimension 
énorme. Dans ces cartons s’en
tassaient les dossiers des prison
niers que devait examine!1 le 
sinistre fonctionnaire de la Ré
publique. Non loin d’un bu
reau sacramentel réservé à 
Fouquier, il s’en trouvait un 
plus petit devant lequel travail
lait un secrétaire.

Celui-ci s’appelait Marius. Il 
arrivait avec le jour, et ne sor
tait jamais avant dix heures du 
soir.

Tout
été

Pendant quinze heures, il 
restait courbé sur sa triste be
sogne, dépouillant des corres
pondances, des dossiers, expé
diant des lettres, dressant des 
listes de suspects, auxquelles 
succédaient des listes de con
damnés.

Jeanne l’aperçut au moment, 
où, feignant de se tromper, elle 
ouvrit rapidement la porte du 
cabinet de travail.

Leurs regards se croisèrent.
Marius Siceard avait vingt- 

cinq ans, une haute taille, des 
membres musculeux. Ses che
veux foison- .ient et frisaient 
sur un front dénonçant de l’in- 
telligence, tandis que le déve
loppement du bas du visage 
trahissait une obstination contre 
laquelle devaient disparaître 
tous les obstacles. Des regards 
ardents luisaient sous des sour
cils sombres. La bouche épais
se, rouge et sensuelle était gran
de ; le nez fin et droit corrigeait 
une partie de ce que ce visage 
trahissait de violence.

Marins posa la plume sur son 
bureau, et regarda Jeanne obs
tinément.

Celle-ci passa tranquille, froi
de, et sortit par le grand salon.

—Voilà une officieuse qui me 
semble inquiétante, murmura 
Marius.

Jamais aucun de ceux qu’elle 
sauvait de la sorte ne se douta 
de qui lui venait un avertisse
ment salutaire. Sa conscience 
et Dieu lui suffisaient.

Le cabinet de toilette de la 
citoyenne Fouquier était deve- 

l’atelier de Jeanne, elle y 
passait une partie de ses jour
nées. L’oreille au guet, elle 
connaissait chaque bruit de la 
maison. Quand elle se croyait 
certaine de ne point être déran
gée, elle quittait sa place, 
rapprochait de la portent s’effor
çait d’entendre ce qui se disait 
chez l’Accusateur public.

Un matin il lui sembla va
guement reconnaître la voix de 
l’interlocuteur de Fouquier- 
Tinville.

nu

CLUB HOUSE
Ancien Poste de P. O’HEABA

20 22 ET 24, RUE GEORGEse
Cet e maison a été reparée, décorée et 

meublée à neuf, arec toutes les

Améliorations Modernes
avantages spéciaux sont offerts auj 
i de théâtre.

Des

La buvette est toujours pourvue dee mail 
leurs marques de

Tina* Ltqnenra et Cigares.

T. P. O’CONNOR, Prop.
Ottawa, 2 sept 1884tA suivre)

VIN a l EXTRAIT de FOIE de MORUE CREOSOTE
Dépôt gônârskl 

L2I> F*ut>ourg Montmartre, 21 lut ueui ki Mm

LU„C^0a0te ,de H6tre arriU! le trava.il destructeur do lu Phthisie pulmonaire, cm elle diminue l'expectorutioa, 
reveille 1 appétit, fan tomber la fièvre, supprime les sueurs. Scs effets, combinés avec ceux de 1 Hulls 11 Fell 4s JCoua, 
fout du Vin à l’Extrait de Foie de Horue créosote de CHEVRIER le remède par excellence contre U 

_____  PHTHI8VE déclarée ou menaçante. w4fc-

VIN ^EXTRAIT deTOIE de MORUE
Se vend Dépôt eenerml i 

21, Faubourg Montmartre, 21

Le VIN à l’Extrait de Foie de Morue, préparé par M. CHEVRIER, Pharmacien de 1" classe, A Parla 
possède J la fois Ica principes actifs de l'Huile de Peie/do Morue et les propriétés thérapeutiques des préparations alcoolisa»! 
«•e* iî81»'1"1*1'l‘ux,P°ur lc9 Personnes donl l’estomac no peut pas supporter les substances grasses. — Son effet, comme celui do 
1 Huile de Foie de Morue, est souverain contre la Scrofule, le Rachitisme, l'Anémie, la Chlorose, b Bronchite

et toutes les Maladies de poitrine.

ï1? Octobre 188Ô

MERVEILLEUSES yâtttlltMi
DES * -

Maladies des Rognons 9
ET {

Des Affections du Foie
Parce qn’ll agit à la fol# sur le FOIE, lee 

INTESTINS et le# ROGNONS.
Parce qu’il débarrasse le evetème de# hu- 

_eurs viciée# qui produisent aos maladie# de# 
rognon# et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes.'parCECI EST BIEN DÉMONTRÉ^

---------- )o(----------
IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, le» HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATISM 

ctionner librement tous 
organes.

LA CO 
En faisant

PURIFIANT AUSSI LE SAN©
et donnant au système sa vigueur normale 

pour enasser la maladie.
DES MILLIERS DE CAS 

les plus graves de ces maladies ont été 
lagés et, en pou de temps 

RADICALEMENT GUERIS. 
Paix. SI, sous forme liquide ou en poudre.

En vente chez tous les pharmaciens.
On envol le remède en poudre par la malle. 

Wells, Richardson à fie., Burlington, Vt. 
Eh voyez un timbre et vous recevrez un 

Almanach pour 1884.
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REMEDE INFAILLIBLE
K» ROGNONS 

| LES AFFECTIONS DC FOIE 
La CONSTIPATION, les UEMOR- 
t RII01DES et les MALADIES 

DD SANG
Le* Médecin* reconnaissent son 

efficacité.
“Le 44 Kidney Wert ” est le remède le plus 

efficace dont j'aie jamais fait usage.”
Dr P. C. Ballou, Moncton, Vt. 

44 On peut toujours compter sur l'efficacité 
du Kidney Wort ”

Dr R- N. Clark, So- Hero, Vt. 
44 Le "Kidney Wort" a guéri ma femme 

qui était malade depuis deux ans."
Dr C. M- Summerlin, Sun Hill, Ga.

DANS I>ES MILLIERS DE CAS
opéré des cures, lorsque tous les autres 

remèdes avaient échoué. C’est un remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
l’effet est sur < t qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

II purifie le sang, fortifie et 
donne une nouvelle vie à tous les or
ganes importants du corps humain. Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé- 
reusos.

il a

dre.Prix, $1, sous forme liquide ou en pou 
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
WELLS, RICHARDSON A CI», Burlington, VI
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Que ceux qui ont besoin de 11- 
vies et d'autres articles d’école, 
n’oublient pas de venir voir mes 
prix avant d’acheter ailleurs, car 
il est reconnu qu’il n’y a pas de 
maison à Ottawa qui vende à meil
leur marché.

P. G. GUILLAUME, 
455 Rue Sussex.

MARCHE D'OTTAWA
14 octobre 1885

FARINES
urine No 1 par baril..........

Karine forte de boulangers
par baril...................

Karine extra................ .
Karine de sarrasin......
Karine d'avoine....*.. 
Farine de blé-d’inde

.$ 4 25 à 4 50

4 75 à 5 00 
. 4 75 à 5 00 
» 0 00 à 3 50 
- 4 25 à 0 00 
.. 0 00 à 3 25

GRAINS
Blé, le minot,
Avoine............
Blé-d'inde......

Sarrasin.
Orge......
Seigle...

75 à 85 
30 à 00 

0 75 à 0 80 
00 à 62 

0 00 à l 25 
60 à 40 
50 à 55 
00 à 50

LÉGUMES
Patates, la poche....
Navets le sac........... .
Betteraves le paquet 
Choux, la douzaine.. 
Pommes, le bariL...

35 à 40 
30 à 35
3 à 00

60 à 1 20 
3 00 à 0 0C

VOLAILLES
Poulets, le couple 
Poules, la pièce..
Canards ................ .
Dindes, la pièce..,

45
OU
00

1 25
70

VIANDES
Boeuf, les 100 livres

Veau (au quartier) .. 
Mouton do

5 00 à 6 50 
12 00 à 0 00 

8 à 00 
8 à 10

DIVERS
Œufs.............................
Beurre, en pain.........

do en sceau.......
Fromage..................... .
Suif brut, la livre....
Suif fondu................. .
Saindoux.......... ..........
Sucre d’érable.........
Miel, la livre...............
Sirop d’érable, le gallon
Foin, la tonne....................
Paille............................ ........

à 00 
à 20 
à, 20

129 à
5 à 5*
7 à 8
8 à 13 

.... 10 à 12

.... 12 à 1

.... 1 18 à 1 25 

.... 15 00 à 17 00 

.... 8 00 à 0 00

È

PEAUX INSPECTÉES
No. 1 le 100 lbs 
No. *>

.... 7 50 à 8 00 
... 6 40 à 7 50

(HURBON
LE CHARBON

LACKAWANNA »
Ï»E PREMIER CHOIX

Eït importé, chaque jour, tout frais tiré 
des mines,

A bord des Chars seulement

Bas prix, dualité garantie.

J. G. BUTTERÏÏÔRTH &Cie
86 RUE SPARKS

Conservatoire de ,
333 RUE SUSSEX.'

JULES HAEMERS,
Elève du Conservatoire de Paris et 

Professeur de Piano au Collège d’Ottawa.
Prix modérée pour commençante.
13 octobre 1885—la.

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
Z'wN recevra à ce bateau, iuiqu’à JEUDI 
Vf le 22 de Novembre prochain, des sou
missions cachetées, adressées au soussigné, 
et portant la suscription “ Soumission 
pour fermes de Toit et Poutres, en fer, 
pour les Arsenaux de la Halle des Exerci
ces Militaires, de Montréal, P. Q.” pour la 
construction des
Fermes de Toit et des Poutres, en fer,

POUR

Les Arsenaux de la Halle des Exercices 
Militaires, Montréal

On pourra voir les plans et les devis au 
Ministère des Travaux Publics à Ottawa, et 
au bureau de A. Raza,architecte, Montréal.

Les soumissions devront être faites sur 
les formules imprimées fournies par ce Mi
nistère.

Un chèque de banque accepté, fait payable 
l’ordre de l’honorable Ministre des Tra- 

Publics, égal & ciu
à l’ord

trat 
lion 
envoyé sei 
naire do 
acceptée. 

Le dôi

rixurcent du 
mpagner cette

iôre, laquelle somme sera confisquée, si 
umissionnaire refuse d’accepter le con- 
pour l’ouvrage aux taux et termes men- 
nés dans sa soumission. Le chèque ainsi 

ra retourné à chaque soumission- 
ut la soumission n’aura été

ï^ega iqpo
doit

pas, néan-Le département ne s’engage 
moins, à accepter ni la plus basse ni aucune 
des soumissions.

Par ord
vl’gobbil

Secréta!».
Ministère des Travaux Publiée, 

Ottawa, 14 Oct. 188?.

—Faites V 
RI A. C’est la meilleure pom
made contre la clmte de» 
cheveux et la Calvitie. Ee 
vente cires C. O. Il ACIER. 
Hl.nriiitavleii. -ne 8tis«ex

î ae ta VA 1,1.
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ATELIERS TYPOGRAPHIQUES AB
•yX— DU —

Pour six moil

■«S“CANADA” Pour quatre i

ET DU Edition

Pour l’année.
il H

LOUIS L
524 RUE SUSSEX

LEOTTAWA

ET PLACE DU MARCHE, HULL Ottawa i

L

Le par 
gouverner 
inutilemei 
faveur de 
ant surtou 
les rappor 
déficit not 
immigran 
pay.s l'an 

11 serait 
combien < 
de nos adi 
effet, d’ail 
du Royai 
qu’un ext 
sieurs mil 
et que 1 
moins de i 
Canada a 
contre coi 
les Etats 
pays du ci 

Mais, n 
pas à cel 
aimons n 
chement 
résultats 
de 1875 è 
par les c 
semblable 
de 1879 à 
cerne le c 

Que ne 
étudier ai 
suivent :

On exécute à ces ateliers toutes sortes

D’IMPRESSIONS
TELLES QUE:

I
Tôles de comptes, 

Mémorandums
Carles d’affaires,

Cartes de visite, 
Chèques,

Billets, 
Traites, 

Enveloppes

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,
Placards,

Lettres funéraires,
Rtc., etc., etc.

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte, 

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer. 

Comparutions, 
Subpoenas, 

Affidavits,
Obposltions, 

Fiat,
Inscriptions,

Etc., etc., etc.

POUR NOTAIRES
Contras de vente,

Contrats de mariage, 
Blancs de billet, 

Procurations,

Années, 
1875......
1876
1877Quittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, etc.

1878

Grands to 
pour 4 ans

PÉI

Pour les Greffiers et les Commissairrs

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

Années
1879....
1880,
1881
1882

Grands loti

La cou 
entre les 
dent Pt 
qui crie 
dépensait 
men ter d 
tien du p 
599.58 a 
donald pi 
239,446 n 
dépense 
faisant pi 
tenu pa 
dente.

Mais, c 
nant les 
constate

POUR HUISSIER
Blancs de Procès-Verbaux, 

D’avis de Vente
De Saisie,

\De Venle,

PÜUR LES SEL-TRESORIERS 4-

Listes D’évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d’elecleura^

LE TOUT)

SUR BON PAPIER
ET A DES Années

û 1883
1884

Grands 

Ici enc 
moins ai 
conserva 
double 
libéral.

Ces cl 
officielle 
pendant 
crier sui 
leurs ru 
a pour i 
du mens 
que chc 
devise.

MDL. Les ordres envoyés par la Post* 
reçoivent une attention toute sociale et 
sont exécutés sans délai.

ABONNEMENTS:
"LE CMU»" quotidien, per en, S3.0C 

LE COURRIER DE HULL" hebd., do SLO
Tout abonnement eet invariablemeoj 

payable d’avance.

La Société de Publicité
PROPRIÉTAIRE.

HEN

DE OÀNAüA Vt Oetoofè 1886
f -4-4»

Il est rumeur que le prix du 
charbon est sr” le po nt de subir 
une hausse de 25 cents. Le char 
bon de poêle ae vend actuellement 
$0.75 la tonne.

Un nommé John Flannigan a 
etft condamné à deux semaines 
d’emprisonnement pour vol de 
hardes et d’a:deles de toilette lans 
une maison privée de la rue Rideau.

La bâtisse du bureau de poste de 
Hull sera bientôt surmontée par 
une superbe lour à cadran. On se 
propose aussi de faire, l’été pro
chain, un très joli parc du terrain 
qui avoisine l’édifice.

Le coin'licteur Cadigan, du Pa 
ci 111ne Canadien, a tué un superbe 
daim femelle du poids de 2 j0 livres 
au cours d’une partie de chasse à 
la rivière à la Craie. Il y a abon 
dance de gibier, parait-il, dans cette 
région.

Huîtres monstres !—M. N. A. Ba
vard invite ses pratiques et le 
public en général à aller examiner 
les hui très qu’il vient de recevoir. 
La plus petite de ces huitres mesure 
six pouces ; elles sont détaillées à 
2 eentins pièce, et .une demi dou
zaine remplissent une assiette.

On nous signale certain bout do 
trot'oir de la rue Lyon comme 
étant dans un pitoyable et dange
reux état. Nous connaissons aussi 
la rue Rideau, où se trouvent des 
casse cous et des traquenards qui 
ne sont pas du tout à dédaigner.

Les promotions suivantes ont eu 
lieu parmi les Dragons de la prin 
cesse Louise 
nommé sergent de paie à la place 
de Thompson promu ; R. Hender
son sergent en remplacement de 
Elliott démissionnaire ; J. Jacques, 
caporal à la place de Henderson 
promu ; B. Bell caporal en rempla 
cement de Rogers promu. M. Kee 
fer, un gradué du collège militaire 
de Kingston, et M. Humfrey, qui a 
servi parmi les franc-tireurs d’Otta
wa durant la campagne du Nord 
Ouest, sont tous deux chaudement 
recommandés à la position de lieu
tenant.

Les vrais amis sont toujours là 
Sans oublier le passé, pensons a 
l’avenir et surtout ne perdons pas 
de vue les belles choses telles que 
joncs de mariage, montres, paru
res et bijoux de tous genres et à 
bas prix. Chaque article est ga
ranti tel qu’on le représente, si
non la vente est nulle, chez H. 
Norez, No. 30 rue Rideau, porte 
voisine du “ London Chop House.” 
Verres de montres 10 et 15 cts. 
Réparations faites avec soin à des 
prix modérés.

C'est demain soir qu’aura lieu le 
grand concert sacré de l’église St 
Jean-Baptiste, à Primrose Hill. 
Parmi les 60 exécutants qui doi
vent prendre part à ce jubilé musi
cal sous la conduite du R. Père 
Chaborel, on remarque MM. Bou
cher, Gauthier, Duquette et Mc- 
Vitty, Mesdames Boucher, Dauray, 
Hodgson et Ryan, Mesdemoiselles 
Richard, Charlebois et Mahon. Ces 
noms sont suffisants pour garanti’ 
un brillant succès, et nous ne sau
rions trop inviter nos 1 ictéurs à se 
rendre tous à l’église St Jean-Bap 
liste demain soir. Les cartes d’ad
mission ne se vendei . que 25 cents.

La Snrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement difiérente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette,que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

Nous prions nos lecteurs de ne 
pas oublier le banquet qui doit 
avoir lieu le 29 courant à la salle 
Ste Anne au profit de la fanfare du 
même nom 
huîtres à l’écaille ou en soupe, et 
il y aura un joli concert musical 
tout durant le festin. Les billets 
d’admission pour dames se vendent 
50 cenls et ceux pour hommes 75 
cents. Contrairement à l’informa 
lion q i nous avait d’abord été 
fourni», les vins et autres liqueurs 
s, ms à cette occasion devront être 
payés par chaque consommateur 
et ne font pas partie de la carte du 
banquet.

Si vous craignez de devenir con 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit,
;ore si vous redoutez le cholére 
«rce que votre estomac et vos in
testins sont souvent dérangés, ser
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les
quels sont le plus sûr prophylacti
que ou préventif de ces redoutables 
maladies

30 cts la bouteille.

liêiiatioit mentale. Il dit que l’ori
ginal des titres de naturalisation 
du chef métic est entre les mains 
du général Middleton qui a refu
sé de le produire.

Il s'opère ulie réaction formidable 
dans le pays en faveur des prin- 

dil parti libéral, chante en

LE MONüK ET LA PMATIW'B

J. A. Chrpleau s'est cipes
chœur la presse grite-rouge, du 
1er janvier au 31 décembre chaque 

Exemple : Durham Est,

L’honorable 
rendu à Montréal hier.

année.
Cardwell et Joliette, où des con 
servateurs se sont fait élire, en 
dépit de tous les efforts de leurs 
adversaires; Aotigonish, qu’un mi
nistre de la couronne, l’honorable

Dewd- LA DRESSE DE NOS JOURSLe li u tenant gouverneur 
ney est depuis quelques jours 
en cette ville. La statistique de la presse mo

derne est fort intéressante ; voici 
des chiffres qui donnent une idée 
de son développement à notre 
époque :

L’Europe aurait, parait-il, 20,000 
journaux ou feuilles périodiques; 
dans ce nombre, l’Allemagne comp
terait pour 5,500, dont 800 quoti
diens.

Le plus ancien de ces journaux 
est le Post Xeitung, publié à Frank 
fort et fondé en 1616. Celui qui a 
la plus grande circulation serait le 
le Berliner Tageblal, tiré à 55,000 
numéros.

La Grande Bretagne viendrait 
ensuite, avec 4000 feuilles périodi
ques, dont 800 quotidiennes.

La France posséderait 4,092 jour
naux, dont 360 quotidiens.

L’Italie viendrait après, avec 1400 
journaux, puis l’Austro Hongrie 
avec 1200.

Sir Charles Tupper est arrivé à 
du Nord-Ouest etOttawa, retour 

de la Colombie Anglaise. M. Thompson, vient d’enlever an 
parti grit par au-delà de 200 voix 
de majorité.Il est rumeur, à Ottawa, que 

sir C. Tupper va être fait baron, en 
récompense des service qu il a ren
dus au commerce.

M. Bradley, secrétaire du dépar
tement des chemins de fer et ca
naux, est de retour d’un voyage 

Provinces Maritimes.

Le département de l’Agriculture 
vient de publier le rapport des dé
cès arnvés dans le pays durant 
septembre. On y trouve les chif
fres suivants :

Montréal, 1,120 ; Toronto, 187 ; 
Québec, 193 ; Hamilton, 48 ; Hali
fax, 67 ; Winiiigeg, 37 ; Ottawa, 
52 ; St Jean, N. H., 59 ; Kingston, 
33 ; St Thomas, 13 ; Charlottown, 
15 ; Guelph, 15 ; Belleville, 21 ; 
Chatham, 10 ; Sherbrooke, 16 ; 
Veterboro, 15 ; Sorel, 24 ; Frede
ricton, 8; St Hyacinthe,22; Galt, 8.

Une députation, composée de plu
sieurs membres du club des jeunes 
conservateurs de Montréal, est arri
vée en cette ville aujourd’hui, et a 
présenté une adresse à sir Adolphe 
Caron, le félicitant de la distinction 
honorifique que lui a récemment 
conférée Sa Gracieuse Majesté la 
Reine, en le nommant chevalier- 
commandeur de l’ordre illustre de 
St Michel et de St George.

Après avoir chaleureusement re
mercié les délégués de leur bien
veillante démarche et de leurs sou
haits sympathiques, l’honorable 
ministre de la Milice leur a offert 
un lunch somptueux.

aux

FrederickLe major général 
Middleton est revenu de Kingston. 
Durant son séjour en cette ville, il 

inspecté le collège militaire, les 
de la Tête du Pont et le

sir

a L’Espagne aurait 850 journaux, 
dont un tiers sont politiques ; la 
Russie 800, dont 301 publiés à St 
Pétersbourg et 75 à Moscou.

On compterait 3000 journaux 
publiés dans toute l’Asie, dont au 
moins 2,000 au Japon seulement. 
L’Afrique n’aurait en tout que 206 
feuilles publiques ; 30 en Egypte, 
le reste dans les colonies anglaises.

Les Etats-Unis posséderaient 12,- 
500 feu''les périodiques, |dont 1000 
quotidiennes. Dans ce chiffre, la 
race noire entrer-it pour 120— 
tous journaux consac-és à son édu
cation intellectuelle et politique 
Le plus ancien s’appelle Y Elevator. 
qui a paru pour la première fois 
à San Francisco, il y a 18 ans.

Le Canada, enfin, fermerait la 
liste, avec 700 journaux.

casernes 
fort Henry.

M. üirouard, l’intelligent et dé
voué représentant de Jacques-Car
tier à la Chambre des Communes, 
était de passage dans la capitale 
hi r, pour affaires relatives aux 
intérêts de ses constituents.

C. W. Martin a été
Du Mon le :
“ Dumbar Brown qui tient la 

plume au Herald dit ce matin que 
nous devons aux Anglais la perfec
tion de nos loistriminelles. L’écri- 
vailleur du Herald en sait plus que 
tout autre sur ce sujet.”

Il y aura votation le 26 novem
bre prochain dans les comtés unis 
de Leeds et de Russell, sous l’auto
rité de la loi Scott. M. F. W. 
Tliistlewaite, de Vankleek Hill, a 
été nommé officier-rapporteur

CONSEILS UTILES

Une dépêche des Montagnes Ro
cheuses annonce que le nivelle
ment du parcours entier du Paci
fique est terminé à l’heure qu’il 
est, et qu’il ne reste plus qu’à poser 
une quinzaine de milles de lisses 
pour avoir une ligne ininterrom 
pue entre Québec et Burrard Inlet, 
Colombie Anglaise.

Il est rumeur que les districts 
administratifs du chemin vont re
cevoir d’importantes modifications, 
et que la compagnie utilisera les 
services de M. Davis sur un théâtre 
beaucoup plus vaste que celui où 
il opère actuellement.

Les pluies d’automne dans le 
Manitoba et les provinces du Nord- 
Ouest, sont excessives celte année. 
C’est la raison pour laquelle l’inau
guration de la section des Monta
gnes Rocheuses a été remise au 22 
courant.

Les embarras gastriques se ma
nifestent ordinairement par un ma
laise général avec ,per'e d’appetit, 
bouche amère et 
de lête au dessus

pâtei.se, 
des sourcils.

La diète et les boissons délayan
tes (citronade, orangeade, etc.,) sont 
recommandées en pareil cas.

Si ces moyens ne donnaient au
cun résultat, on pourrait alors faire 
usage d’une purgation énergique.

douleur

Dans les cercles officiels, en cette 
ville, on traite de fable la dépêche 
de Londrep publiée par les jour
naux et annonçant la commuta
tion de la sentence de mort pronon 
cée contre Riel en un emprisonne
ment perpétuel. Voici un moyen bien simple de 

rendre inoxydables les plumes d’a
cier.

Il suffit de les laisser tremper 
pendant une demi-heure dans une 
dissolution de sulfate de cuivre 
(vitriol bleu). On les essuie très- 
légèrement et on les laisse sécher.

Ainsi préparées, les plumes ne se 
rouillent pas.

M. le curé Labelle confirme plai 
nement ce que nous avons dit de 
M. Agostini. Le grand apôtre de 
la colonisation reconnaît en lui 
l’homme ait capable de faire réussir 
le mouvement auquel nous nous 
intéressons de tout cœur.

LE MONDE ET LA VILLEIl est rumeur que M William 
Chaussegros de Léry, préfet du 
comté de Bauce, va être nommé 
agent des terres de la Couronne 
pour la division de la Chaudière, 
en remplacement de feu J. U. Lé- 
tourne. u, décédé il y a quelques 
jours.

L'Irish Canadian nous apprend 
que l’association des jeunes libé 
raux, à Toronto, a repoussé la can
didature de l’un de ses membres à 
la présidence de la société, pour la 
seule raison que ce candidat était 
un catholique. The boys are evi
dently chips of the old block ; telle 
est la réflexion que cet incident 
inspire au Mail.

I Le steamer Olive a remonté le 
canal Rideau, hier, en destination 
de Kingston.

Le recorder de Hull a condamné 
Thomas Murphy à 81 d’amende et 
81 de frais pour avoir trop bu.

Un passager venant de Montréal 
a été logé à la station de police, 
hier, sur refus de se faire vacciner.

200 lbs; de bon beurre a pa
tisserie a vendre chez N. A; 
bavard.

Un organise au Patinoir Royal 
un second carnaval costumé, qui 
aura probablement lieu le 5 novem
bre prochain.

Le bazar orgaivsé par les dames 
de l’eglise St Patrice s’ouvrira 
lundi au No 101 de la rue Rideau, 
dans le local ci-devant occupé par 
M. Oscar McDonell.

Le chef Young, de la brigade du 
feu, se rétablit rapidement des 
suites de sa chute d’il y a quelques 
jours. Il est encore ietenu à do
micile néanmoins.

Le député-shérif Sherwood et le 
constable de comté McVeigh ont 
conduit à Kingston le nommé John 
Pink récemment condamné à deux 
ans de pénitencier.

L»** propriété» île la Diphthémi- 
du Dr N. Luctii'c s-ail inapiêciablea 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

On jouera pour la dernière fois 
ce soir, au Théâtre Royal, “ The 
Banker’s Daughter.” Que tout le 
monde soit présent. Le semaine 
prochaine, à compter de lundi soir, 
on représentera un gr. nd mélodra- 

11 The World.” Cette produc
tion théâtrale est d’une mise en- 
scène féerique et M. Gilmour a 
droit de compter sur des salles 
combles poui chaque soir de la 
semaine.

LE LAC MISTASSINI

On ne chantera plus : “j’ignore 
son nom, sa naisance.” Le dernier 
rapport de M. Lowe va à dire que le 
lac Mistassini n’est qu’une vulgaire 
flaque d’eau que l’on avait eu le 
tort de prendre pour une mer inté
rieure sans rivages. On s’est ému 
de cette découverte. La plupart 
des journaux ont battu la grosse 
caisse.

Cependant, ajoute Y Evènement, 
comme toutes les médailles, le lac 
Mistassini a son revers, et le voilà 
en train de devenir "aussi inconnu 

ue par le passé, lîne lettre de M 
usignan à !a Patrie conteste sé 

rieusement les données ie M Lowe, 
et celui-ci va se trouver bientôt 
Gros Jean comme devant.

ï

Nous lisons dans le Globe du 5 
courant :

Riel a été l’instigateur de deux 
rébellions. Sir John aurait pu le 
faire arrêter, lors de la première 
rébellion, mais il préféra mi don 
ner de l’argent pour le soustrain à 
la justice.

Aujourd’hui, Riel, au lieu d. 
s’enfuir, s’est livre aux main» de 
Sir John, et le Chef Tory répond à 
ceux qui lui reprochent de ne pas 
le pendre : Je ne suis pas bourreau

RIEL CITOYEN AMÉRICAIN On y servira des

M. Ambroise Choquet, avocat de 
Rochester qui s'occupe depuis long
temps de la cause de Riel, a enfin 
des preuves certaines que Riel est 
citoyen aménca'n 11 a reçu, en 
effet, avant hier, l’original de l’ap
plication fane par Rud pour être 
naturalise, et u-.e t ut-i certifie d i 
document par lequel il est reconnu 
citoyen américain avec le sceau de 
la cour de district des Etats-Unis 
pour le troisième district du Mon
tana.
dix-sept mai 1880, et les témoins 
qui l’ont contresigné sont A. H. 
Beattie et J H. Caldwell, greffier 
et député-greffier de la cour. Il 
est signé par le juge D. S. Wade. 
M. Choquet va envoyer saus délai 
ce document au gouvernement de 
Washington, avec une requête lui 
demandant de s’opposer à l’exécu
tion de la sentence de Régina, vu 
que Riel a été délcarê atteint d’a-

Madame Thomas Byftld
née DUMOUCHEL.

147 Rue Sparks Ottawa.

Ce document est daté du

ou en

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’arriver et des plus com

me

Dame Thomas By field.
i juin
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